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				Note aux lecteurs
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				Les Mille-Îles et le sud-est de l’Ontario

				Le sud-est de l’Ontario, riche plaine entre le fleuve Saint-Laurent et le Bouclier canadien, a de tout temps été propice à l’établissement des populations. Les premiers Autochtones y sont venus pour profiter des terres fertiles et de l’eau douce en abondance; les colons français voulaient s’y installer, car ils jugeaient la région stratégique, le long de la fructueuse route des fourrures; plus tard, les loyalistes quittant les États-Unis, désormais indépendants, y trouvaient de vastes espaces favorables à la fondation de nouveaux villages. 

				Cette région hospitalière a depuis lors continué d’attirer de nouveaux arrivants, certains villages se transformant en de belles villes, comme c’est le cas de Kingston; d’autres, qui ont conservé leur cachet d’antan, sont devenus des lieux de villégiature très fréquentés par les vacanciers. 
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					Attraits

					Upper Canada Village, près de Morrisburg Cliquez ici

					Parc national des Mille-Îles Cliquez ici

					Kingston Cliquez ici

					Île de Quinte Cliquez ici

					Restaurants

					Aqua Terra, à Kingston Cliquez ici

					Le Chien Noir, à Kingston Cliquez ici

					Blumen Garden Bistro, sur l’île de Quinte Cliquez ici

					Angéline’s, sur l’île de Quinte Cliquez ici

					The Woodlawn Inn, à Cobourg Cliquez ici

					Sorties

					Kingston Brewery Co., à Kingston Cliquez ici

				

				Accès et déplacements

				En voiture

				Ce circuit couvre une partie du sud-est de l’Ontario par des routes pittoresques qui longent le canal Rideau, le fleuve Saint-Laurent et le lac Ontario.

				Au départ d’Ottawa, empruntez la route 19 vers le sud pour entamer la première portion de ce circuit, qui explore l’intérieur des terres en longeant le canal Rideau. 

				Le circuit se poursuit ensuite sur la route 2, qui longe le fleuve Saint-Laurent et le lac Ontario et sur laquelle se rencontrent, par endroits, de jolies scènes champêtres et de magnifiques points de vue. 

				En autocar

				Les autocars de Greyhound (www.greyhound.ca) desservent la région du sud-est de l’Ontatio. Voici les coordonnées des principales gares routières :

				Kingston : 1175 John Counter Blvd., 613-547-4916

				Cornwall : 120 Tolgate Rd W., 613-932-9511

				Belleville : 165 Pinnacle St., 613-967-4938

				Oshawa : 47 Bond St. W., 905-723-2241

				En train

				La ligne de chemin de fer reliant Montréal et Windsor longe une partie de ce circuit. Aussi est-il aisé de se rendre à Cornwall, Kingston ou Oshawa en train. Voici les adresses des gares ferroviaires de ces villes : 

				Kingston : 1800 John Counter Blvd.

				Cornwall : 1650 Station St.

				Oshawa : 915 Bloor St. W.

				En bateau

				Au bout de la route 33, aussi appelée Loyalist Parkway, un ferry (gratuit; tlj; www.mto.gov.on.ca) assure la traversée entre Adolphustown et Glenora, sur l’île de Quinte. 

				Renseignements utiles

				Randonnée pédestre 

				Les randonneurs pourront explorer les abords du fleuve Saint-Laurent et du lac Ontario grâce au Waterfront Trail (www.waterfronttrail.org), un sentier multirégional dont un tronçon s’étend depuis South Glengarry, près de la frontière du Québec, jusqu’à Niagara-on-the-Lake, soit sur plus de 700 km.

				Renseignements touristiques

				Kingston Tourist Information Office : 209 Ontario St., 613-548-4415 ou 888-855-4555, www.visitkingston.ca

				Prince Edward County Chamber of Tourism and Commerce : 116 Main St., Picton, 613-476-2421 ou 800-640-4717, http://prince-edward-county.com

				
					Les maçons écossais et irlandais

					La construction du canal Rideau requiert des compétences exceptionnelles pour l’époque, car, pour le réaliser, il faut creuser, à même le roc, des sections de canal sur 29 km. On fait alors appel aux maçons écossais et irlandais, passés maîtres dans l’art de tailler la pierre. À la fin des travaux, ces nouveaux arrivants s’installent dans la région et vont marquer le paysage de leurs constructions. En effet, ils érigent alors des habitations à partir des matériaux disponibles dans la région, à savoir le calcaire et le grès, créant une architecture particulière à la région.

				

				En suivant le canal Rideau [image: Etoile Ulysse][image: Etoile Ulysse]

				Le peuplement de l’est du territoire ontarien s’amorce au tournant du XIXe s., lorsque des loyalistes, fuyant les États-Unis nouvellement indépendants de la couronne d’Angleterre, viennent s’installer sur les terres bordant le fleuve Saint-Laurent. Quelques-uns poussent leur périple un peu plus au nord et optent pour l’arrière-pays, car les terres y sont fertiles et les cours d’eau abondants. Ces nouveaux arrivants, qui font face à un territoire quasi vierge, apportent avec eux leurs traditions architecturales; des bâtiments de style georgien, construits en pierre de taille selon un modèle très rigoureux et symétrique, se dressent peu à peu à l’horizon. Des villages sont fondés, notamment Merrickville (1793) et Perth (1816). Il faut toutefois attendre encore quelques années pour que de nouveaux venus s’installent en plus grand nombre sur cette portion du territoire. C’est la construction du canal Rideau qui donne véritablement le coup d’envoi du peuplement de l’Est ontarien.

				La guerre de 1812, entre les Britanniques et les Américains, a démontré au gouvernement britannique la vulnérabilité du fleuve Saint-Laurent. On envisage alors la construction d’un canal, long de 202 km, pour permettre aux navires de se rendre à Kingston (Fort Henry) sans prêter le flanc aux canons américains postés sur la rive sud du Saint-Laurent. En 1826, les travaux débutent.

				Bien que le canal Rideau tire parti du réseau des rivières Rideau et Cataraqui, sa réalisation requiert, de la part des ingénieurs, de réelles prouesses technologiques, car il faut creuser des portions de canal sur 29 km. En outre, le colonel By, qui a la charge des travaux, est parvenu à convaincre les autorités de creuser un canal, non pas large de 7,6 m, mais bien de 15,2 m, de sorte qu’il ne serve pas qu’aux bateaux militaires, mais à toute embarcation. Les travaux sont gigantesques pour l’époque. Il faut six ans pour terminer le canal, et les coûts sont élevés, du point de vue tant monétaire qu’humain, des centaines de personnes étant mortes de malaria et d’accidents. Le canal n’en est pas moins une splendide réalisation technique, avec ses 47 écluses et ses 14 barrages.

				Avec la construction du canal Rideau, on assiste à l’essor de petites communautés peuplées de gens venus en cette région du territoire pour profiter des riches terres agricoles. Des villages s’établissent ici et là, mais le territoire est vaste, et ils demeurent assez éloignés les uns des autres; les nouveaux venus ne peuvent souvent compter que sur eux-mêmes pour assurer leur survie. Le moulin constitue alors l’élément clé de cette survie, car chaque communauté se doit de pouvoir traiter elle-même le fruit de ses récoltes. Certains villages s’enorgueillissent encore aujourd’hui de belles constructions érigées au XIXe s., alors qu’ils étaient prospères, et ont conservé, au fil des ans, un cachet vieillot tout à fait ravissant.

				[image: Direction]	Au départ d’Ottawa, longez le canal Rideau et empruntez la route 19 en direction sud.

				Manotick

				Attraits

				Village composé de quelques maisonnettes de bois et d’une rue principale, Manotick n’a, à prime abord, rien d’exceptionnel, et l’on peut aisément le traverser en oubliant de voir sa plus belle réalisation: le Watson’s Mill [image: Etoile Ulysse] (Dickinson Square), un magnifique moulin érigé au bord de la rivière Rideau et restauré avec soin. Sa construction remonte aux années 1859-1860, lorsque Joseph Currier et Moss Kent Dickinson décident d’exploiter un moulin pouvant moudre de grandes quantités de grains.

				[image: iStock-91677601.tif]

				
					Watson’s Mill, Manotick.
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				Autour du moulin, la vie s’installe et de magnifiques demeures sont construites, notamment celle de Dickinson, devenu rapidement le seul propriétaire du bâtiment (Currier lui ayant vendu ses parts à la suite du décès de son épouse). De nos jours, l’ensemble est rénové et profite d’un bel aménagement paysager. L’endroit est particulièrement plaisant le samedi matin, quand s’y tient le marché. À côté du moulin, un pont de bois relie les deux berges; après l’avoir traversé, vous pourrez profiter d’un joli parc pour pique-niquer d’où la vue sur le moulin est superbe.

				[image: Direction]	Passé Manotick, poursuivez vers le sud sur la route 19. Vous croiserez la route 6, que vous prendrez en direction ouest jusqu’à la route 3, où vous tournerez à gauche.

				Restaurants

				Miller’s Oven $$

				1137 Mill St., 613-692-4304, www.manotick.net/millersoven

				Miller’s Oven a tout du resto familial sympathique, et sa cuisine sans extravagance, mais toujours bonne, plaira à ceux qui veulent prendre un bon repas sur l’heure du midi. Il a aussi acquis ses lettres de noblesse auprès des amateurs de desserts.

				Achats

				Alimentation

				Tous les samedis matin du début juin au début octobre, devant le Watson’s Mill (voir ci-dessus), se tient le Manotick Farmers’ Market (www.manotickfarmersmarket.com). C’est alors l’occasion de se procurer des fruits et des légumes frais, cueillis dans les champs environnants, ainsi que des produits préparés par les habitants de la région, comme du sirop d’érable, de la confiture ou du fudge.

				Burritts Rapids

				Attraits

				Au détour de la route, un autre groupe de maisonnettes annonce le petit village de Burritts Rapids, qui passerait inaperçu si ce n’était la présence de la Christ Church. Cette petite église en clins de bois, de style néogothique, rappelle la présence de colons dans la région depuis plus de 150 ans, car elle fut érigée en 1831.

				[image: Direction]	Quittez Burritts Rapids en empruntant vers le sud la route 2 (Donnely Drive), qui longe le canal Rideau. Pour accéder à Merrickville, vous devrez traverser la rivière Rideau; le village est bien annoncé.

				Merrickville [image: Etoile Ulysse]

				Attraits

				En pénétrant dans Merrickville, vous serez surpris d’apercevoir, dans un si petit hameau, autant de splendides bâtiments de pierre dont la construction remonte au XIXe s. et qui témoignent de la richesse de ce hameau en ces années. En 1793, William Mirick entreprend de construire des moulins au bord de la chute située à cette hauteur sur la rivière Rideau, à l’origine de la prospérité du village. Au cours du XIXe s., le village se développe de plus belle avec la construction du canal Rideau. L’arrivée du chemin de fer dans la région a cependant des effets néfastes sur Merrickville, car le village n’est alors pas desservi, faisant péricliter sa prospérité. Ce déclin ne permet pas la modernisation du village, qui semble aujourd’hui figé à cette époque, ce qui lui a permis de conserver tout son cachet. 

				[image: shutterstock_225461179.tif]

				
					Ruines d’un moulin, Merrickville.
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				Le long du canal Rideau, le premier bâtiment que vous croiserez est la Merrickville Public Library [image: Etoile Ulysse] (Main St.), construite autour des années 1890 par William Pearson. Cet élégant bâtiment de brique est pourvu d’un pignon et d’une véranda. C’est la fille de Pearson, Mary, qui légua cette superbe demeure au village afin d’y loger la bibliothèque.

				En face, le Sam Jakes Inn, une belle auberge, fut autrefois la demeure de Samuel Jakes, un marchand prospère du village qui la fit ériger en 1861.

				À côté de l’auberge, occupant l’angle des rues Main et Lawrence, se dresse le Jakes Block, un imposant bâtiment de pierre dont la construction remonte aux années 1860. Le rez-de-chaussée était jadis occupé par un magasin, l’un des plus grands de la région. Aujourd’hui, il abrite un restaurant et des boutiques.

				[image: Direction]	Continuez dans Main Street jusqu’à St. Lawrence Street.

				Le Blockhouse Museum (dons appréciés; mi-mai à mi-oct tlj; St. Lawrence St., 613-269-2610) est aménagé dans le plus grand bâtiment militaire bâti au bord du canal Rideau. Ce blockhaus fut construit dans le but d’assurer la protection des embarcations empruntant cette voie navigable. Il pouvait servir de baraquement à quelque 50 soldats. 

				[image: Direction]	Tournez à gauche dans St. Lawrence Street.

				Au bord de la rivière Rideau se trouve la zone industrielle [image: Etoile Ulysse] de Merrickville, avec les ruines des moulins qui firent autrefois la richesse du village. Parmi ces bâtiments, dont les premiers furent construits dès 1793 par William Mirick, vous remarquerez les moulins à scie, à laine, à blé et à avoine. Non loin de cette zone, dans Mill Street, se dresse la dernière demeure de William Mirick.

				[image: Direction]	Revenez sur vos pas jusqu’à St. Lawrence Street.

				St. Lawrence Street est bordée d’une foule de boutiques plus charmantes les unes que les autres, devant lesquelles vous pourrez flâner quelque temps en contemplant leurs vitrines alléchantes.

				[image: Direction]	Suivez la route 43 jusqu’à Smiths Falls.

				Achats

				Cadeaux et souvenirs

				Au Mirick’s Landing Country Store (106 St. Lawrence St., 613-269-3559), vous aurez le choix parmi un bel éventail d’objets divers dont des savons, des bougies, des nappes et napperons, sans oublier les bibelots.

				La petite boutique de Mrs. McGarrigle’s (311 St. Lawrence St., 613-269-3752) semble remplie à craquer de bonbons de toutes sortes, d’articles de cuisine et de petits objets de décoration, ce qui en fait un incontournable pour les amateurs de petites gâteries.

				Hébergement

				Millisle Bed & Breakfast $$ [image: Croissant]

				205 Mill St., 613-269-3627, www.facebook.com/millislebnb

				Dans le village de Merrickville se trouve le Millisle Bed & Breakfast, établissement tout à fait charmant pour qui veut séjourner dans un cadre paisible. Aménagé dans une jolie maison en brique entourée d’un agréable jardin, il propose cinq chambres confortables, chacune pourvue d’une décoration qui lui est propre. 

				Smiths Falls

				Attraits

				En arrivant à Smiths Falls, vous constaterez tout de suite la différence avec les coquets villages que vous venez de traverser, car il s’agit d’une ville industrielle, plutôt morose par endroits. Son histoire remonte à 1823, alors que Thomas Smyth, profitant de la présence de cascades d’eau en ce point de la rivière Rideau, entreprend d’y ériger une scierie. Bien que très rustique, ce moulin de bois est à l’origine du développement de la ville. 

				Quelques années s’écoulent à peine avant qu’un nouvel entrepreneur, Abel Russel Ward, ne rachète le moulin et fasse à son tour construire d’autres moulins, notamment à farine et à carder, ainsi qu’une autre scierie. Les bâtiments sont plus modernes et résistants, de sorte que la ville s’assure ainsi de demeurer compétitive sur le marché et de conserver son industrie. Cependant, au tournant du XXe s., les moulins de Smiths Falls ne peuvent plus faire face à la productivité des moulins à vapeur des grandes villes canadiennes. Peu à peu, ils cessent leurs activités. 

				Remis en état dans les années 1990, l’ensemble se dresse toujours au bord de la rivière et abrite le Rideau Canal Museum [image: Etoile Ulysse] (dons appréciés; mai à oct tlj 10h à 16h30; 34 Beckwith St. S., 613-284-0505), qui propose une intéressante exposition portant sur le canal Rideau. L’histoire de sa construction ainsi que des explications relatives à son fonctionnement y sont présentées. 

				La situation géographique de Smiths Falls, le long du canal Rideau, lui confère également quelques avantages en été, lorsqu’il est possible d’observer le va-et-vient des embarcations empruntant cette voie navigable. 

				[image: Direction]	Suivez la route 43 vers l’ouest pour vous rendre à Perth. 

				Hébergement

				Best Western Colonel By Inn $$

				88 Lombard St., 613-284-0001 ou 800-780-7234, www.bestwestern.com

				La région du canal Rideau compte nombre d’établissements coquets très en demande. Si d’aventure tous sont complets, vous pourrez vous tourner vers le Colonel By Inn de la chaîne Best Western, à Smiths Falls. Sans avoir le charme des auberges historiques, il renferme tout de même 40 chambres au confort tout à fait adéquat.
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Out on the lake the last thin threads of
the mist are clearing away like flecks of
cotton wool.

The long call of the loon echoes over the
lake.

The air is cool and fresh. There is in it all
the new life of land of the silent pine and
the moving waters.

Stephen Leacock
Sunshine Sketches of a Little Town

Ala surfoce du lac, les derniers filets
fugaces de brume se dissipent tels des
filaments ouateux.

Lappel lancinant du huard flotte en écho
au-dessus des equs.

Lair est vif et frais. On sent partout la

vie nouvelle qui anime la terre, fes pins
silencieux et les eaux en mouvement.
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